
DE MONTRÉAL 29

J tort, que par sa portée théologique et la consécration offi­
cielle par l’Eglise d’un titre spécial à Notre-Dame-des-Sepl- 
Douleurs. Bien entendu, saint Joseph reste à la place que lui 
a faite si justement la dévotion des fidèles et rien n’est changé 
sous ce rapport. Chacun pourra suivre l’attrait spécial qu’il 
ressent. Tout ce qu’il faut retenir, c’est que désormais, pour 
ce qui regarde la bonne mort, nous avons deux intercesseurs 
au lieu d’un. Et il est légitime de croire que la miséricorde de 
Dieu s’étendra d’une façon encore plus abondante sur le mon­
de, puisqu’elle aura maintenant deux canaux au lieu d’un.

Don Alessandro.

i:'EDUCATION CHRETIENNE DES JEUNES FILLES

l’occasion du troisième centenaire des Ursulines, Sa 
Sainteté Benoît XV adressait naguère à Madame la 
supérieure générale la lettre suivante :

“ La célébration solennelle du troisième centenaire des Ur­
sulines, pour commémorer l’élévation de l’Institut au rang 
d'ordre religieux, tombe bien à propos au milieu de la doulou­
reuse période que nous traversons. La cause principale de 
tant de maux est manifeste. Un trop grand nombre d’hommes, 
dans la vie privée comme dans la vie publique, se sont éloignés 
des principes et des institutions chrétiennes qui sont le fond 
des Etats. Depuis longtemps déjà, mais surtout depuis la Ré­
volution française, on s’est efforcé de restreindre la vertu 
bienfaisante de l’Eglise en un champ de plus en plus étroit, au 
point d’anéantir toute son influence dans la société humaine.— 
Ainsi tout spécialement s’est-on appliqué à soustraire la fem­
me aux soins et à l’action maternelle de l’Eglise. Chacun sait 
en effet la part étonnante que, dans l’un et l’autre sens, la 
femme peut avoir sur la destinée du genre humain. Si elle 
s’éloigne de sa voie normale, toute la discipline domestique ou


